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Tshisekedi et Sassou 
apaisent les tensions, après 
l’incident de makotipoko

  LE REGARD SÉRIE 1. N°491/DU 05 OCTOBRE 2026

Après l’affrontement ayant op-
posé, fin août, des éléments des 
forces de sécurité de la Répu-
blique démocratique du Congo 
et de la République du Congo 
sur le fleuve Congo, les Prési-
dents Félix Tshisekedi et Denis 
Sassou Nguesso ont privilégié 
le dialogue et l’apaisement. Les 
deux Chefs d’État se sont ren-
contrés samedi à Brazzaville 
pour faire le point sur cet in-
cident et réaffirmer les liens 
entre les deux pays voisins.

Au cours de cette rencontre 
consacrée au renforcement des 
relations bilatérales, le président 
Félix-Antoine Tshisekedi Tshi-
lombo et son homologue Denis 
Sassou Nguesso ont notamment 
abordé l’incident survenu dans 
la zone de Makotipoko, en Ré-
publique du Congo, à proximi-
té de Yumbi, dans la province 
du Maï-Ndombe, en RDC.
Dans la nuit du 26 au 27 août 
2026, un échange de tirs avait im-
pliqué des éléments de la marine 
et de la gendarmerie de la Répu-
blique du Congo ainsi qu’une pa-
trouille de la marine des FARDC.

Des victimes avaient été signa-
lées et deux militaires brazzavil-
lois avaient été interpellés avant 
d’être reconduits à Kinshasa. Les 
autorités des deux pays avaient 
ensuite privilégié les contacts 
diplomatiques et annoncé des 
démarches pour établir les 
circonstances de l’incident.
À Brazzaville, Félix Tshisekedi 
a affiché sa volonté de tourner 
la page de cet épisode et d’évi-
ter toute nouvelle escalade. «J’ai 
emmené dans ma suite les mi-
nistres de l’Intérieur et de la 
Défense pour qu’ils voient en-

semble comment éviter à l’ave-
nir ce genre de dérapages. Nous 
sommes un même peuple, nous 
avons la même culture. Nous 
sommes appelés à vivre ensemble 
», a déclaré le chef de l’État.
Les deux dirigeants africains 
ont ainsi réaffirmé leur atta-
chement aux relations fra-
ternelles et de bon voisinage 
entre Kinshasa et Brazzaville.
Dans cette logique d’apaisement, 
le président congolais a égale-
ment annoncé son intention de 
rencontrer prochainement les 
victimes de l’incident et d’engager 
une procédure d’indemnisation.

Il a par ailleurs indiqué avoir as-
socié les ministres de l’Intérieur 
et de la Défense aux discussions 
afin d’examiner les moyens de 
prévenir de nouveaux incidents 
entre les forces des deux pays.
Une enquête avait déjà été annon-
cée par les autorités congolaises 
afin de déterminer les circons-
tances et les éventuelles res-
ponsabilités liées à l’accrochage.
Au-delà de cet incident fronta-
lier, Félix Tshisekedi et Denis 
Sassou Nguesso ont également 
évoqué la situation sécuritaire et 
humanitaire dans l’Est de la RDC.
Les deux dirigeants ont ap-
pelé au respect strict des 
Accords de Washington. 

La rencontre de Brazzaville inter-
vient ainsi dans un contexte où 
Kinshasa et Brazzaville cherchent 
à préserver leur coopération et à 
empêcher qu’un incident entre 
forces de sécurité ne fragilise les 
relations entre les deux peuples.

René Kanzuku 

ACTUALITES
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Fally Ipupa, 
attention à la tombe médiatique

Dans une tribune consacrée au bras 
de fer opposant l’artiste Fally Ipupa 
à la journaliste  Virginie Manganga, 
le journaliste congolais Joël Baengele 
Irenge appelle la star de la musique 
congolaise à la prudence. Selon lui, 
le différend judiciaire ne devrait pas 
se transformer en confrontation plus 
large avec l’ensemble de la presse.
Pour Joël Baengele, Fally Ipupa 
est en train de prendre «une er-
reur stratégique» dans sa rela-
tion avec les médias congolais.
 
Dans sa tribune, le journaliste re-
connaît à l’artiste le droit de défendre 
son honneur, sa vie privée et ses in-
térêts devant la justice. Mais il es-
time qu’il existe une différence entre 
exercer ce droit et engager un affron-
tement avec toute une profession.
L’implication publique de l’entou-
rage de l’artiste, notamment à tra-
vers la conférence de presse de son 
avocate, Me Dorothée Madiya, au-
rait ainsi contribué, selon lui, à don-
ner à cette affaire une dimension 
dépassant le seul cadre judiciaire.

Le journaliste Baengele Irenge insiste 
particulièrement sur la différence 
entre le soutien populaire dont béné-
ficie l’artiste et le rôle de la presse. Les 
millions de fans de l’artiste peuvent 
prendre sa défense sur les réseaux so-
ciaux, réagir aux critiques ou soute-
nir leur idole. Mais, rappelle-t-il, «les 
fans défendent leur idole; les journa-
listes, eux, ont pour mission de ques-
tionner, d’enquêter et de critiquer».
Dans cette logique, l’auteur estime 
qu’une personnalité aussi populaire 
que Fally Ipupa ne peut pas espérer 
contrôler le traitement médiatique 
qui lui est réservé. «Une star peut 
contrôler son compte Instagram. 
Elle ne contrôle pas les rédactions», 
écrit-il, considérant qu’un conflit 
durable avec les médias pourrait 
produire des conséquences plus im-
portantes qu’une polémique mo-
mentanée sur les réseaux sociaux.

Le risque d’un récit qui échappe à 
l’artiste

Le journaliste met également en 
garde contre l’influence de l’en-
tourage de l’artiste et contre la 
perception que peuvent créer les 
réseaux sociaux. Selon lui, une 
conférence de presse destinée 
aux médias implique nécessaire-
ment d’accepter les questions, les 
contradictions et les désaccords 
des journalistes. Il invite également 
Fally Ipupa à ne pas confondre 
l’activité numérique de ses admi-
rateurs avec une mesure de l’opi-
nion publique dans son ensemble.

Pour Joël Baengele, le principal 
risque pour l’artiste ne serait donc 
pas uniquement le dossier qui l’op-
pose à Virginie Manganga, mais le 
récit médiatique susceptible de se 
construire autour de cette confron-
tation. À ses yeux, en cherchant à 
protéger son image, Fally Ipupa 
pourrait paradoxalement contri-
buer à alimenter une controverse 
susceptible de l’affecter davantage.
Tout en reconnaissant à Fally Ipu-
pa le droit de recourir à la justice 
lorsqu’il estime que ses droits sont 
violés, Joël Baengele l’exhorte à 
privilégier les voies judiciaires et à 
éviter de transformer chaque dé-
saccord en conflit avec la presse.

«Une grande star sait choisir ses 
batailles», soutient-il, estimant que 
la notoriété, l’argent, les millions 
d’abonnés et le soutien des fans ne 
permettent pas de maîtriser dura-
blement la mémoire médiatique.
Le journaliste a, dans ce sens, 
formulé une mise en garde par-
ticulièrement forte: Fally Ipupa 
pourrait remporter une bataille 
judiciaire tout en perdant, à plus 
long terme, une bataille d’image 
s’il venait à installer durable-
ment la presse congolaise dans le 
rôle d’un adversaire. «Il ne creuse 
peut-être pas sa tombe artistique. 
Mais médiatiquement, il tient déjà 
la pelle», conclut Joël Baengele.

René Kanzuku 

LA UNE
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Le président Félix-Antoine Tshisekedi s’est entretenu, vendredi 
2 octobre, à la Cité de l’Union africaine, avec Jean-Noël Bar-
rot, ministre français de l’Europe et des Affaires étrangères. 
Au menu des échanges: la coopération entre Kinshasa et Pa-
ris, la situation sécuritaire dans l’Est de la République démo-
cratique du Congo et la riposte contre l’épidémie d’Ebola.
Cette rencontre s’est déroulée en présence du ministre congolais 
de la Santé, le Dr. Roger Kamba, et de la vice-ministre des Af-
faires étrangères, Noëlla Ayeganagato. Les deux parties ont passé 
en revue plusieurs dossiers d’intérêt commun, dans un contexte 
marqué à la fois par les enjeux sécuritaires dans l’Est du pays et par 
la mobilisation des autorités sanitaires face à l’épidémie d’Ebola.
À l’issue de l’audience, Jean-Noël Barrot a souligné la qua-
lité des relations entre la RDC et la France, évoquant 
des liens «étroits, anciens et vastes» entre les deux pays.
Le déplacement du chef de la diplomatie française doit se pour-
suivre à Bunia, dans la province de l’Ituri. Jean-Noël Barrot 
y est attendu pour soutenir les efforts de riposte contre l’épi-
démie d’Ebola et mesurer les actions engagées sur le terrain.
Cette étape intervient alors que les autorités congo-
laises, avec l’appui de leurs partenaires, renforcent la mo-
bilisation sanitaire pour contenir la propagation du virus.
La visite de Jean-Noël Barrot comporte également un 
volet consacré à la lutte contre l’impunité et à la ré-
paration des violences sexuelles liées aux conflits.
Le ministre français doit ainsi concrétiser sur le terrain 
les engagements pris par Paris et Kinshasa dans le cadre 
du protocole signé entre les deux pays sur cette question.
Une démarche qui inscrit la coopération franco-congolaise à la fois 
dans les domaines diplomatique, sécuritaire, sanitaire et judiciaire.

Schilo T.

Kinshasa-Paris: Tshisekedi 
et Barrot face aux urgences 

sécuritaire et sanitaire

DIPLOMATIE
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ECiDé: Rémy Kanua 
poursuit l’offensive diplomatique 

auprès des chancelleries occidentales
Après Paris, ECiDé, parti politique 
de l’opposant Martin Fayulu Madidi 
poursuit sa démarche diplomatique 
auprès des partenaires occidentaux. 
Le Secrétaire général adjoint char-
gé de la Diaspora, Rémy Kanua, a 
conduit, vendredi  dernier, une dé-
légation auprès du ministère belge 
des Affaires étrangères, à Bruxelles.
La délégation de l’ECiDé était com-
posée de Pierrette Ilela, responsable 
des Relations extérieures de l’ECi-
Dé/Belgique, et de Nathan Bizan-
gi, coordinateur de la Jeunesse/
Belgique. Elle a été reçue par Marc 
Pecsteen,  Directeur du département 
Afrique et envoyé spécial du mi-
nistre belge des Affaires étrangères 
pour la région des Grands Lacs.
Les échanges ont porté notam-
ment sur la situation politique 
en République démocratique du 
Congo et les préoccupations défen-
dues par le parti de Martin Fayulu.

Selon la communication de l’ECi-
Dé, la délégation a notamment 
évoqué la répression présumée 
de la marche du 15 septembre, le 
projet de révision de la Constitu-
tion que le parti associe à la pers-
pective d’un troisième mandat 
de Félix Tshisekedi, ainsi que le 
combat de la C64 en faveur du 
respect de l’ordre constitutionnel.
Les discussions auraient également 
porté sur les risques de balkanisa-
tion de la RDC et sur la nécessité, se-
lon l’ECiDé, d’organiser un dialogue 
national «véritablement inclusif».

Cette démarche s’inscrit, d’après le 
parti, dans une tournée diploma-
tique qui avait notamment conduit 
sa délégation au Quai d’Orsay à Pa-
ris. L’ECiDé affirme que ses interlo-
cuteurs belges ont accueilli avec at-
tention les préoccupations exposées.
La prochaine étape annoncée de-
vrait conduire la délégation auprès 
de plusieurs organisations interna-
tionales, notamment l’Union euro-
péenne à Bruxelles, la Cour pénale 
internationale -CPI- à La Haye et 
les instances onusiennes chargées 
des droits de l’homme à Genève.

Hervie Kiala

DIPLOMATIE
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À Genève, la Haute-Commissaire ad-
jointe des Nations unies aux droits 
de l’homme, Awa Dabo, a dressé ce 
vendredi 2 octobre un tableau préoc-
cupant de la situation en République 
démocratique du Congo. Conflits 
armés, violences sexuelles, déplace-
ments de populations, restrictions 
de l’espace civique et crise sanitaire 
liée à Ebola figurent parmi les prin-
cipales préoccupations exposées de-
vant le Conseil des droits de l’homme.
Intervenant lors du dialogue in-
teractif renforcé consacré au rap-
port du Haut-Commissaire sur la 
RDC, Awa Dabo a d’abord rendu 
hommage aux victimes du crash 
d’hélicoptère survenu le 25 sep-
tembre dernier, qui a fait 17 morts.

Elle a notamment cité le président de la 
Haute Cour militaire, Joseph Mutom-
bo Katalayi, et l’auditeur général des 
FARDC, Lucien-René Likulia, dont 
elle a salué l’engagement dans la lutte 
contre l’impunité pour les violations 
graves des droits humains, notamment 
les violences sexuelles liées aux conflits.
La responsable onusienne a ensuite 
évoqué une «douloureuse conver-
gence de crises» en RDC, marquée 
par l’épidémie d’Ebola, des décennies 
de conflits, les déplacements mas-
sifs de populations et la compéti-

tion autour des ressources naturelles.
Selon les chiffres présentés, l’épidémie 
d’Ebola a dépassé 8000 cas confirmés 
et plus de 3900 décès. La réponse sani-
taire demeure confrontée au manque 
de financements, à l’insécurité et aux 
attaques visant notamment le per-
sonnel et les établissements de santé.
Au 11 septembre 2026, le Bureau des 
droits de l’homme avait documenté au 
moins 36 menaces de mort, attaques 
et interférences dans les enterrements.
Sur le plan sécuritaire, Awa Dabo a in-
diqué que la situation dans l’est du pays 
restait « extrêmement alarmante ». 

Entre le 1er janvier et le 15 septembre 
2026, le Bureau des droits de l’homme a 
documenté environ 4 400 violations et 
abus dans le Nord-Kivu, le Sud-Kivu et 
l’Ituri, touchant près de 9 500 victimes.
Les violences sexuelles liées aux 
conflits demeurent particulièrement 
préoccupantes : au moins 1 080 vic-
times, principalement des femmes 
et des enfants, ont été documen-
tées entre juin 2025 et mai 2026.
La Haute-Commissaire adjointe a éga-
lement relevé la poursuite des attaques 
contre les civils attribuées à l’ADF 
en Ituri et dans certaines zones du 
Nord-Kivu. Entre janvier et septembre 
2026, le Bureau a attribué 319 viola-
tions des droits humains à ce groupe, 

affectant plus de 1500 victimes.
Elle a par ailleurs fait état de l’inten-
sification, depuis la mi-septembre, des 
affrontements entre le M23, soutenu 
selon son intervention par les Forces 
de défense rwandaises, et les forces 
armées congolaises appuyées par les 
groupes Wazalendo, malgré les en-
gagements pris dans les processus de 
paix de Doha et de Washington ainsi 
que les efforts de l’Union africaine.
Face à cette situation, Awa Dabo a ap-
pelé toutes les parties au conflit à res-
pecter pleinement les droits humains et 
le droit international humanitaire. Elle 
a également réitéré l’appel de son Bu-
reau au gouvernement rwandais pour 
le retrait de ses troupes de la RDC et la 
cessation de son soutien à l’AFC/M23.
Selon elle, les processus de paix doivent 
intégrer la question de la responsabili-
té pour les crimes graves ainsi que les 
aspirations des victimes en matière 
de vérité, de justice et de réparations.

L’espace civique a également occu-
pé une place importante dans son 
intervention. La responsable onu-
sienne a signalé que des journa-
listes, défenseurs des droits humains 
et opposants politiques continuent 
de faire face à des arrestations, in-
timidations et autres attaques.
Elle a salué l’annonce des autorités 

congolaises concernant l’organisa-
tion d’un dialogue national, tout en 
soulignant que ce processus devrait 
être inclusif, s’attaquer aux causes 
profondes du conflit et préserver l’es-
pace civique. Elle a notamment insisté 
sur la participation des femmes, des 
jeunes, de la société civile, des défen-
seurs des droits humains, des journa-
listes et des communautés concernées.
Awa Dabo a par ailleurs établi un lien 
entre gouvernance, droits humains et 
exploitation des ressources naturelles. 

Elle a relevé le contraste entre l’im-
mense richesse minérale de la RDC 
et la pauvreté d’une grande partie de 
sa population, estimant que la compé-
tition autour des ressources et les in-
térêts économiques contribuent à ali-
menter les conflits dans l’est du pays.
Le Bureau des droits de l’homme se 
dit prêt à soutenir des évaluations 
obligatoires de l’impact sur les droits 
humains des grands projets et inves-
tissements dans les ressources natu-
relles. Pour l’ONU, le renforcement 
de la reddition de comptes, les ré-
formes de gouvernance, la lutte contre 
la corruption et la consolidation des 
institutions demeurent nécessaires.

Prisca B.

Est de la RDC: «les canons 
doivent se taire», appel 

pressant de l’ONU

NATION
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Droits humains en RDC: 
James Swan alerte sur la 
persistance des violences 

dans l’Est

Le Représentant spécial du Secré-
taire général des Nations unies en 
République démocratique du Congo, 
James Swan, a dressé un tableau tou-
jours préoccupant de la situation des 
droits humains dans le pays, tout en 
saluant les avancées enregistrées dans 
les efforts de paix, la lutte contre l’im-
punité et la justice transitionnelle.

Devant le Conseil des droits de 
l’homme, James Swan a estimé que la 
situation demeure «profondément pré-
occupante», particulièrement dans l’est 
de la RDC, où les populations civiles 
continuent de subir les conséquences 
d’un conflit prolongé. Atteintes au 
droit à la vie et à l’intégrité physique, 
violences sexuelles liées aux conflits, 
enlèvements, recrutement d’enfants 
et déplacements forcés continuent, 
selon lui, d’affecter les communautés. 

Le Représentant spécial a insisté 
sur la nécessité de ne jamais consi-
dérer ces violences comme une si-
tuation « normale ou inévitable ».

Dans ce contexte, le chef de la MONUS-
CO a néanmoins relevé certains signes 
encourageants sur le front de la paix. Il 
a notamment salué le déploiement des 
premières missions de vérification du 
cessez-le-feu, qu’il considère comme 
une étape positive, malgré la fragili-
té persistante de ces avancées. James 
Swan a également encouragé les efforts 
en faveur d’un dialogue intercongolais 
inclusif, estimant que la paix doit re-
poser sur l’écoute, la participation et la 
confiance, dans un espace civique res-
pectueux des libertés fondamentales.

Sur le volet judiciaire, le responsable 
onusien a reconnu des progrès dans 
la lutte contre l’impunité. Avec l’appui 
des Nations unies et de partenaires, 
les autorités congolaises poursuivent 
des initiatives destinées à renforcer la 
justice et l’accompagnement des vic-
times. Des survivantes de violences 
sexuelles ont notamment bénéficié 
d’une assistance juridique et psycho-
sociale, tandis que des magistrats, 
journalistes et défenseurs des droits 

humains ont bénéficié de mesures 
de protection. Pour James Swan, ces 
acquis doivent toutefois être conso-
lidés par des enquêtes crédibles, des 
poursuites impartiales et un renfor-
cement durable des institutions char-
gées de protéger les droits humains.
La justice transitionnelle constitue 
également, à ses yeux, un autre chan-
tier important. Des consultations 
menées dans plusieurs provinces per-
mettent aux victimes de faire entendre 
leur voix et de participer à la réflexion 
sur la vérité, la justice, les réparations 
et les garanties de non-répétition. 

James Swan a, par ailleurs, souli-
gné l’importance d’une gouvernance 
responsable des ressources natu-
relles, estimant que les richesses mi-
nières de la RDC doivent contribuer 
à la paix, au développement durable 
et au respect des droits humains.
Malgré ces avancées, le Représentant 
spécial a appelé à maintenir les ef-
forts, rappelant que les violences per-
sistent et que les besoins humanitaires 

restent considérables. Il a également 
évoqué les urgences sanitaires qui 
fragilisent davantage les populations 
affectées par les conflits, citant notam-
ment l’épidémie d’Ebola et la persis-
tance du choléra dans certaines zones.
James Swan a par ailleurs appelé les au-
torités congolaises à approfondir leurs 
efforts pour protéger les civils, préser-
ver l’espace civique et renforcer l’État 
de droit. Il a également exhorté les 
partenaires internationaux à mainte-
nir leur soutien politique, technique et 
financier en faveur de la paix en RDC.

Pour le chef de la MONUSCO, les 
droits humains ne doivent pas être 
considérés comme une conséquence 
de la paix, mais comme l’une de ses 
conditions essentielles : une paix 
qui ne protège pas les civils, laisse 
les victimes sans justice ou ne res-
pecte pas leur dignité demeure né-
cessairement fragile et incomplète.

 Hervie Kiala 

NATION
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COMMUNICATION
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L’Engagement pour la ci-
toyenneté et le dévelop-
pement -EciDé- est en 
deuil. Le parti politique 
de Martin Fayulu annonce 
le décès de Mme Angel 
Ntumba Kabengele, qui 
occupait les fonctions de 
trésorière adjointe. Elle 
est décédée dans la soi-
rée du samedi 3 octobre, 
des suites d’une maladie, 
selon un communiqué 
nécrologique signé par 
le porte-parole du parti, 
Adrien Malenga Izimoke.
Dans son message, EciDé 
rend hommage à une mi-
litante «dévouée» et parti-
culièrement engagée dans 
la lutte pour un Congo 
«fort, libre et prospère». 

Le parti souligne éga-
lement sa rigueur, sa 
loyauté et son sens du 
devoir dans l’exercice de 
ses responsabilités au 
sein de l’organisation.
En cette période de deuil, 
la direction de l’EciDé 
adresse ses condoléances à 
la famille de la défunte, à 
ses proches ainsi qu’à l’en-
semble des militants. Le 
parti invite par ailleurs ses 
membres à lui consacrer 
une pensée pieuse et à prier 
pour le repos de son âme.

Le programme des ob-
sèques d’Angel Ntumba 
Kabengele n’a pas encore 
été communiqué. Son 
parti indique qu’il sera 
rendu public ultérieure-
ment. «Repose en paix, 
Maman Angel», conclut 
le communiqué signé le 4 
octobre 2026 à Kinshasa 
par Adrien Malenga Izi-
moke, Secrétaire national 
à la Communication et 
porte-parole de l’EciDé.

La Rédaction 

Nécrologie: ECiDé pleure 
sa trésorière adjointe, 

Angel Ntumba Kabengele

SOCIETE
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L’Université des Sciences de l’Informa-
tion et de la Communication -UNI-
SIC- annonce la poursuite des ins-
criptions pour l’année académique 
2026-2027 aux cycles de Licence et 
de Maîtrise, jusqu’au 12 octobre 2026.
L’établissement met également en avant 
l’accréditation officielle de son École 
doctorale, qui lui confère, selon ses au-
torités académiques, la reconnaissance 
d’«Université mère des Sciences de l’In-
formation et de la Communication» 
en matière de formation doctorale en 
République démocratique du Congo.
Dans un communiqué de presse daté du 
1er octobre 2026, le Secrétariat général 
académique indique que les inscriptions 
aux cycles de Licence et de Maîtrise se 
poursuivent jusqu’au 12 octobre 2026.

Cette annonce intervient alors que 
l’université se prépare également à 
lancer les inscriptions pour la ren-
trée doctorale 2026-2027, pré-
vues à partir de la même date.
Cette nouvelle étape fait suite à l’ac-
créditation officielle de l’École doc-
torale de l’UNISIC par la ministre de 
l’Enseignement supérieur, universi-
taire, Recherche scientifique et Inno-
vations, Professeure Docteur Sombo 
Ayane Safi Mukuna Marie-Thérèse.
L’institution précise que son dossier 
a été examiné par le Conseil d’admi-
nistration des universités -CAU- ain-
si que par l’Agence nationale d’as-
surance qualité de l’enseignement 
supérieur et universitaire -ANAQ-ESU-.

Fort de cette accréditation, l’UNI-
SIC affirme être désormais reconnue 
comme l’université mère des Sciences 
de l’Information et de la Communica-
tion en matière de formation doctorale 
sur l’ensemble du territoire national.
Pour l’UNISIC, l’ouverture de cette for-
mation doctorale constitue ainsi une 
nouvelle étape dans son développement 
académique et dans la structuration de la 
recherche en Sciences de l’Information 
et de la Communication dans le pays.
Dans ce communiqué signé par 
Georges Wawa Mozanima, Profes-
seur ordinaire et Secrétaire général 
académique, l’UNISIC invite ainsi les 
candidats intéressés par les différents 
cycles de formation à procéder à leur 
inscription dans les délais annoncés.

Auxence Kat.

L’UNISIC ouvre les inscriptions 
2026-2027 et lance sa formation 

doctorale en SIC
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 «Né sur des pissenlits»: 
Jocelyn Danga, la langue de 

Kinshasa couronnée par 
le Prix Senghor

Il y a des distinctions qui viennent 
simplement consacrer un livre. 
Et puis il y en a qui donnent l’im-
pression de mettre une lumière 
nouvelle sur tout un univers lit-
téraire. «Né sur des pissenlits», 
premier roman de l’écrivain et 
dramaturge congolais Jocelyn 
Danga,   publié aux Éditions Ely-
zad, vient de recevoir le «Prix 
Senghor du premier roman fran-
cophone et francophile 2026».
 
Une reconnaissance qui résonne 
particulièrement avec l’ambi-
tion de ce prix: mettre en lu-
mière de nouveaux auteurs et 
des textes qui, par leur histoire 
et leur écriture, méritent de ren-
contrer davantage de lecteurs.
Dans un entretien accordé à 
LE REGARD, Jocelyn Danga 
confie que ce sont notamment 
«l’histoire», les thématiques 
abordées et la langue qui au-
raient retenu l’attention du jury. 

Son roman suit Muntu, pro-
fesseur de philosophie à 
Kinshasa, confronté à la préca-
rité, au déclassement et aux dé-
sillusions, avant que son par-
cours ne le conduise en France.
Derrière cette trajectoire indivi-
duelle se dessine une fresque so-
ciale où se croisent la réalité écono-
mique et socioculturelle de la RDC, 
les difficultés du système éducatif, 
l’expérience de l’exil et, surtout, 
le rapport profondément affectif 
qui unit le personnage à sa mère.

Mais «Né sur des pissenlits» se 
distingue aussi par sa musique. 
Jocelyn Danga revendique une 
langue qu’il a voulu préserver, 
en trouvant, avec son éditrice, 
un équilibre entre son écriture 
et les exigences de la narration.
Le jury du Prix Senghor a pré-
cisément salué cette singulari-
té, évoquant une langue «tru-
culente», un français nourri de 
mots issus de l’argot de «Kin la 
belle», capable de faire dialoguer 
plusieurs variétés du français.

Cette dimension est également re-
levée par les critiques littéraires: le 
lingala, les expressions de Kinsha-
sa et une syntaxe personnelle par-
ticipent à une écriture qui fait de la 
ville bien plus qu’un décor. Kinsha-
sa devient une voix, un rythme, 
presque un personnage du roman.
Cette reconnaissance arrive au 
terme d’un parcours déjà remar-
qué dans le théâtre et la littéra-
ture. Né à Kinshasa en 1993, Jo-
celyn Danga est l’auteur d’une 
dizaine de pièces et de nouvelles. 
Sa nouvelle «La nuit et l’soldat» 
lui a valu la médaille d’or du 
concours Littérature-Nouvelles 
des Jeux de la Francophonie 2023.

En 2024, son texte «Ne t’étonne 
pas si ma lettre sent le sel» a no-
tamment fait l’objet d’une lecture 
au Festival d’Avignon. Avec ce 
premier roman, il franchit donc 
une nouvelle étape, sans vraiment 
quitter l’univers qui nourrit son 
écriture: celui des trajectoires hu-
maines, de Kinshasa, de l’ailleurs et 
des liens qui résistent à la distance.
Pour l’auteur, cette distinction 
possède dès lors une dimen-
sion qui dépasse le simple plai-
sir d’un prix. Elle constitue, 
dit-il, une reconnaissance qui 
«encourage», «booste» et «mo-
tive» à continuer. Il y voit aussi 
une confirmation de sa concep-
tion de l’écriture comme acte de 
partage, reprenant une formule 
attribuée à Tata N’Longi: «L’écri-
ture n’est pas un acte solitaire».

Le succès de «Né sur des pissen-
lits» devient ainsi une invitation 
à poursuivre le dialogue avec les 
lecteurs. Et justement, le prochain 
chapitre est déjà en chantier. Joce-
lyn Danga travaille à son deuxième 
roman, qui retrouvera l’univers de 
son personnage à Kinshasa, sans 
reprendre pour autant la même 
histoire. La plume, elle, continue 
donc son bonhomme de chemin.

Myrtille Ekuba


